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Je pris 'possession de lioniùte: lerme et coufaËeù:k, è6tÛili

peiùdre tout ce ue j'ai souffert pen- tsaordinWwte,
dant cette longue nuit; quelques I& ce châteaw iU y a quelques@ ýÉemaines, je me plaisais- aussi à me croire 4el.,

gers assoupissements à chaque ins- et ne trouvant pas assez de cham- Mais je vois mes vaux
bres pour mes amis, je ne voulus vent, et je ne veux plus vous r e ir,

tawt interrompus, un réveil fati et n

guant, cet état incertain, et de plus, pas permettre aux habitants de leau- inilord.

cent objets terribles sçïnblaient tre monde d'occuper celle qui était- --,m-Mon: cher ami, puisque vous me
z

'J' m'entourer; mais il y avait encore la plus commode. je fis donc ouvrir voule pas rester avec nous un jot*

und grande différence entre la vision cette chambre tapissée, comme on de plus, et que je n'ose plus vous

que je vous ai décrite et celle qui Tappellè, et, sans apporter aucun engagerý donnez-moiau moins une

s'eËiùivit et qui ne fut produite que changement à son air d'antiquité, je demi-heure. Vous aimez les etaý

par propte îmagination et l'agi- fis placer quelques meubles un peu bleaux, j'en ai quelques-uns dans nit-,

tatioà de mes nerfs. plus modernes; mais commele bruit galerie., de Van Dick, et des p-6r.

Le jour parut enfin, et je quittai courait parmi les domestiques -et traits de mes ancêtres, peut-êù-e--'ý,1

mon lit, malade et humilié; j'avais dans le voisinage qu'il yýavait des aussi de lui; je crois que vousles 0

honte de moi-même comme homme revenants dans cette pièce, jeý eMi- trouvtrez bonsý

et comme soldat, et surtout d'éprou- gnais que ce préjugé n'empêchât qui -'Lt accepta linvitîtiôùý

ver ce grand désir de m'échapper de que ce fût de consentir à y passer la quoi4Wùn peu malgré lui; il: était

ma: chambre, ce qui fut plus fort que nuit, et que -cela, en confirmant évident qu'il ne: devait reýpirer libre. iý4
mieux encore tous les bruits qui cou t qu hors du château. Cepéi>

tout1é resie. Ainsi m'habillant à la men e

bàte et saris soin, je sortis du châ- raient, me permit pas .de faire habi- dant il ne pouvait refuserson amý,W

teau avec toute la vitesse possible, ter cette pièce. z If faut que je voùs surtout:voulant le dédommager: 4t,

espérant trouver dans l'air du se- avoue, mon cher affii que votre,ýW- 1à mauvaise humeur qu'il Imi a,@wtý,,,"

cours contre ces attaques de nerfs rivée hier, agréable sous::tous 1«1<déjà-montrée.

ptoýVMues, sans aucun doute, de l'af- rapports, me semblait une bonne oc- : Le général suivit donc 1ord Woé&

fretiWVision d'un autre inonde, car casioii pour détruire les. bruits fâ- viIle à,travers plusieurs chambrtiv,-

je ne puis croire autre chose. Votre cheux que l'on:avait pu iairé couriri dans une longue galerie remplie'%dè

SeigneuýrIë connait maintenant la votre courage n'étant pas, douteux, pýôrtkait9 que son hôte luimontra 4û

cause dý mon malaise et le motif qui et votre esprit étant exempt deteute' doigt ènles désignant par

me fiit vivement désirer de quitter faiblésàt sur ceSujet Je hé pbuvàiso -noms et donnant ý quelques détailâ

soný'ýit'hose4lie'r. Nous' nous re- clýoisir.qùe1qu îîn qui con intsaieux sur les individus qu'ils, représt-üz",,

veribùs, Je l'èspère, en général prêta peu d'at-

lieuÏý Dieu nie garde de passer ici , -Ftl vérité, f'répliqua:le génétal iténÉ .,à ces détails, qui étaient 1 .éâ

une iècônde nuit 1 lfn peu vivé1heýitI1 je, vous, sui& îtifi- mêmesdeý1ceux quon trouve dans

Qùélqge étrange que parut cette -n'nient obligé,.inilord; il est ýýrObà- toutes les familles: ici un cavalier

histàke 4ué le général raconta avec. ble que je m* appellèrài longteîTips ý; qùi avait perdu son patrimoine

tous contéqueige. de IMPreuvei puis. :défendant la cause de son roi; là une-
un tiair dé vérité qu Il arrêta... wut b .ien.l'ap- belle ý ââihe qui: l'avait fait rétablit'votre Seigneurie
les qu'on eût pu faire 'IqUe

en pareil: C' peler ginsi, pou.ý r laquelle vous .avez dansSes dýoitsen donnant sa main J,

p. 1; as, A il était c on- . endu mon, a rrivée.' quelque hànitn'e' ýýpuissant; là encorè

jiaýàI 
P"diit'iin gâlantchevalier quiýa-v&ij.eýý, 'i pis- rêvé. ce qu,1 té Ilion chér
coura risque de perdre sa tête

di 1; éfléchisdéý un instant -etvo.ug.
isai 

avqîf 
vit, < il troIira 

méme 
lrn-' 

ami

ï. in que Je ne pouvais c6rrespondant avet: la7 famille 'exilée
par s 4érez conva Cu u ii

POSSI C.quil ut.tromp
prëvo!r -la ýpýos éd ý désâ é_ ùý Sairit4etinain; icî'un autre

idéés"ýaptiât1iques ou Il p Pas sibilit U gr

il ýarùtcon- t que vous yenez d'ëpiý6Üilér.' âvait ýris les armes pour Guilliûme,
d'op _ me,; gu coiltraire, 1 ÏN"rité de :à la ré%rolütibn et drifin un troisième file e pouvais crotout ce 'qu'il Rier Cîîýýë: - à iré âtix

v rés bi dé 41ài av*It été dâns, les deux parti
venàit, d «teý&îJ et< ap, Pvoir tevéripito; et le 8 1 n î t

erdë ý le 1 â .i .1 .ence quelq' J.ë e àîJe de ibut, ce lés whi'gai et1es tôirytý1
ut .té.mP$,, Il 9,,

ýtéMoiJ#Ii les -plu .a vif ta qûCon " let,ý,àè cetî cbambre', voiis'ý, Pendant lOrd W60aviiii
etgre , que-

chez ràurlié'z ëhôisze. pour Cher.: ý1CiblOt de dés déti!Ya,:' ét
prouvé et SOUCC y cog S= ami

ýnt de désagréments. C'est un nia erl .ette une ër' tlu'ils.âàgnitèrà lé rhilieu de. la Èal
lui ami

8Uiý ýrýuîànt plus iâ<èÉé 'de C'é îëur dé i, , P"Ïýfi, mais iààùréùiMt iié, il vit le èénëral tressaillir avec"ý'ýý

à 'Tt été nuit, uà lit ir dé ýlà'ýpltii g+ànd =rprise mê-

qùé' voup avez sou e çe Q beeil pas croire que ce ai e
41 e

owne,. qgec es -un Àia1ý soit ma au e qùè vous ayez: di 16-é àrýé îeà

hëu4î,'tâ-"ýsai.qÙej e à' 70u il aire. 1 tourmente.>, 1 ý,ýFùreùr Lrý et fi.. 68 sut le PQrtràîtý

&P, ùiý la, ý_;ýeEntitàngeméit 'e9f 'lé mot W 4,ùtii Viti é, &ffié né Uü stý, hi.
Lut qye vëu' saèbiei quel,

it le général' ën- 'éou-iPýýt ý4 bâléè îýýùfë Îlette !'a,ý,oùs ýdii il

khaMbrç ava t e erni e Sotie huiftëur-11, ëf t> i 4ùë fý' '1wùtlýk4iýrùodi: des' detil ers Itempa
Père, à' &I e' niée ýAù XV11 ÈièClë_ý

Wg les 'br.tiit& qui fi a;i aucun-dfb'k-' êtfè
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